

  À tous les enfants et les chatons

    qui cherchent leurs super-pouvoirs.




  

  CHAPITRE 1

  Le panneau blanc

  
    – Pan ! cria Bruce, le petit chat tigré, en projetant du bout de sa patte une boule brillante vers ses compagnons de portée.

    – Paf ! répondit sa sœur, Sally, en renvoyant la balle dans les airs.

    Deux chatonnes tricolores, Prissy et Peach, bondirent pour l’attraper mais… BANG ! Elles se cognèrent l’une contre l’autre en plein vol.

    Les quatre amis étaient enfermés dans une cage en métal, dans l’arrière-salle d’un refuge animalier.

    À travers les barreaux de sa propre cage, une toute petite chatte, Courgette, les regardait s’amuser. Elle aurait bien aimé jouer, elle aussi. Au moindre mouvement, la balle brillante émettait un froufrou intrigant qui l’appelait, irrésistible. Mais elle ne pouvait pas se joindre à ses camarades. Tout ce qu’elle pouvait faire, elle, c’était rester assise là, à les contempler, le nez plaqué contre la porte grillagée.

    Plus petite et plus frêle que les autres chatons, elle n’était pas capable de tourner, sauter, rouler ou courir, comme eux. Alors elle restait à l’écart, coincée dans sa cage et son propre corps…

    – Réflexe ! reprit Sally en lançant la balle dans les airs.

    Prissy, Peach et Bruce sautèrent tous les trois en même temps. Ils heurtèrent la balle, puis tombèrent à la renverse en poussant des cris de joie.

    – Du calme, là-haut ! tonna une voix.

    C’était Jack, un vieux pensionnaire du refuge, qui était dans la cage du dessous.

    – Il y en a qui essaient de dormir, ici… Je dois être en forme pour le grand moment de mon adoption, ronchonna le vieux matou.

    Mais les turbulents chatons ne l’entendaient pas de cette oreille. Ils roulèrent des yeux malicieux et reprirent leur jeu, insouciants. Ils avaient tant d’énergie à dépenser !

    Bam ! Paf ! Pan ! La balle fusait d’un coin à l’autre de la cage. Elle finit par rouler du côté de Courgette, qui ne l’avait encore jamais vue d’aussi près. Sally s’avança pour récupérer le jouet.

    – Ça a l’air amusant, souffla la petite chatte maladive, en croisant le regard de Sally. J’aimerais bien jouer, moi aussi !

    – Désolée, Courgette. Tu sais bien que…, commença Sally, d’un air gêné.

    Sans terminer sa phrase, elle prit la balle dans sa gueule, avant de s’en retourner en toute hâte vers son frère et ses sœurs.

    Oui, je sais…, répondit Courgette en pensée. Puis elle se recroquevilla dans sa cage.

    Elle n’avait jamais pu, de toute sa courte vie, participer aux jeux des autres chats de son âge. Elle s’essoufflait au moindre effort. Même quand elle marchait, sa respiration s’accélérait et sifflait. Alors, le sport et les jeux, inutile d’y penser !

    C’était comme ça, c’est tout.

    Courgette avait une fourrure argentée et tigrée, pourtant elle était loin de se sentir comme un tigre. Les tigres courent, bondissent et vivent des aventures. Elle, elle ne pouvait rien faire de tout cela.
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    Elle était née avec une cage thoracique minuscule et difforme, qui l’empêchait de bien respirer. Chaque fois qu’elle fournissait un effort, son poitrail lui envoyait des picotements désagréables, comme si son cœur se trouvait piégé dans un champ de cactus.

    Ce handicap l’avait toujours poussée à la prudence. Elle bougeait lentement, économisant son énergie et prenant le moins de risques possible. Courgette était habituée à passer ses journées sagement assise, à observer le monde à travers ses doux yeux en amande. Cependant, au fond d’elle, elle aspirait à l’amitié et aux aventures, comme tous les chatons de son âge.

    Elle soupira. Seule dans sa cage, Courgette n’avait rien d’autre à sa disposition qu’un bac à litière, une gamelle d’eau… et une place au premier rang pour contempler les autres jouer sans elle. Elle baissa la tête pour regarder entre ses pattes. Les feuilles de journal qui tapissaient sa cage étaient recouvertes de photographies et d’images. Ces dernières étaient pour elle une véritable porte ouverte vers un autre monde, au-delà de ses barreaux. Sur ces images, stars et personnages de bandes dessinées semblaient tous avoir des amis.

    Elle observa plus en détail un dessin représentant un duo de super-héros. Ensemble, ils combattaient le crime et volaient dans le ciel. Ils avaient des costumes incroyables, des super-pouvoirs, des ennemis mortels et des amis fidèles…

    Pourquoi sa vie à elle devait-elle être si ennuyeuse, si solitaire ? C’était injuste ! Tout le monde s’amusait, sauf elle !

    Courgette ferma les yeux et s’imagina planant dans les airs, accomplissant des missions essentielles, comme sauver des bébés ou protéger le monde des méchants. Puis l’image s’estompa. Elle soupira de nouveau, trop consciente qu’elle ne pourrait jamais rien faire de tout cela.

    Lorsque Courgette rouvrit les yeux, Bruce, Sally, Prissy et Peach avaient cessé leur jeu. Ils admiraient maintenant le panneau bleu fixé aux barreaux de leur cage. Ce panneau n’était là que depuis quelques heures, mais il représentait une étape importante dans la vie d’un chat de refuge. Un événement décisif…

    Bruce expliqua, en se frottant contre le panneau :

    – Vous savez, cette pancarte signifie qu’on est sur le point de monter à l’étage des adoptions. C’est Wilson, le chat noir qui vivait dans la cage numéro 6, qui me l’a dit. À peine quelques heures après l’arrivée de cette pancarte sur sa loge, Wilson a été envoyé dans sa nouvelle famille. C’est un aller simple pour Foreverland, sa maison pour toujours !

    – Plus de cage, jamais plus ! À la place, une grande maison avec une famille rien que pour nous…, rêvassa Peach. Prissy, nous partirons ensemble, n’est-ce pas ?

    La chatonne acquiesça, les yeux brillant d’excitation.

    – Sœurs un jour, sœurs toujours ! On restera ensemble, promis.

    Sally donna un léger coup d’épaule à Bruce, en assurant d’un air complice.

    – Tous les chatons ont besoin d’un coéquipier…

    Courgette les observait avec envie, mais en entendant cette déclaration, elle embrassa du regard sa cage, vide de congénère.

    Si tous les chatons ont besoin d’un coéquipier, alors où est le mien ?

    Courgette avait toujours été exclue : trop petite pour jouer avec les autres, trop fragile pour trouver un ami. Sauf que, cette fois… il y avait non loin d’elle un autre chat seul, lui aussi : Jack.

    Courgette pencha la tête pour mieux le voir. Il se tenait recroquevillé sur un lit en forme de beignet, dans la cage du dessous. Comme souvent, il dormait.

    – Excusez-moi ! Je suis désolée de vous déranger, mais… seriez-vous… est-ce que par hasard vous seriez… à la recherche d’un coéquipier ?

    Courgette croisa les moustaches, pleine d’espoir.

    Jack bâilla avant de lever les yeux vers elle.

    – Un coéquipier ? Tu es adorable, petite, mais je préfère la solitude. Et puis, n’oublie pas que je vais être adopté, aujourd’hui.

    Il frotta le nez contre son panneau bleu, qui se mit à lancer des reflets.

    – Oh…, dit faiblement Courgette. Ce n’est pas grave. Félicitations pour ce grand jour…

    Puis elle s’affaissa sur le sol de sa cage. Et elle ? Où était son ticket d’entrée pour Foreverland ?

    Une employée du refuge apparut soudain. Clic ! Elle accrocha un panneau à la cage de Courgette. Celle-ci crut mourir de joie… jusqu’à ce qu’elle découvre que sa pancarte n’était pas bleue, mais blanche.

    – Pourquoi est-elle différente ? Qu’est-ce que cela signifie ?

    À mesure que la panique la gagnait, la respiration de la petite chatte s’accélérait et son poitrail se serrait douloureusement.

    – Quelqu’un sait pourquoi elle n’est pas bleue ? répéta-t-elle dans un miaulement plaintif.

    En réponse, Peach regarda Prissy. Qui regarda Bruce. Qui regarda Sally… Et Sally se gratta la tête, confuse.

    Finalement, c’est Jack, le vieux matou, qui lui expliqua :

    – Oui, je connais cette pancarte, petite. Elle signifie que des gens en blouse blanche vont te rendre visite. Je crois qu’on les appelle des vérinaires… non, des vétrinaires… Enfin, bref ! quelque chose comme ça. Ce sont eux qui viennent quand un chat a besoin d’aide. Comme toi, petite…

    Le cœur de Courgette battait à tout rompre dans son minuscule poitrail, ce qui lui faisait affreusement mal. Elle avait beau savoir que ces blouses blanches étaient là pour l’aider, elle ne voulait pas les rencontrer. Tout ce qu’elle désirait, c’était se rendre à l’étage des adoptions, elle aussi.

    À ce moment-là, une employée du refuge vêtue d’une chemise bleue vint chercher Jack. Alors que le vieux chat, perché dans les bras de la femme, quittait la pièce, il se retourna vers Courgette pour la rassurer :

    – Il n’y a pas qu’une seule route menant à Foreverland, petite. Regarde-moi : je viens juste de trouver mon foyer pour la vie, à quinze ans. Imagine un peu ! Un vieux et gros chat comme moi ! Ne t’inquiète pas, gamine. Ton heure viendra…

    Sur ces mots, la porte se referma sur lui et il disparut. Courgette se tourna vers les autres avec détresse.

    – Alors, c’est comme ça ? Tout le monde se fait adopter sauf moi ?

    – Oh, Courgette, n’aie pas peur, tenta de la rassurer Sally. Le vieux Jack a raison. Tu vas juste suivre une autre route pour arriver à Foreverland, c’est tout.

    – Mais je ne veux pas suivre une autre route ! siffla Courgette en essayant d’enlever la pancarte avec sa patte. Je veux être adoptée avec vous !

    Malgré tous ses efforts, Courgette ne put faire tomber la pancarte blanche.

    – Vire au bleu ! s’écria-t-elle, griffant furieusement la pancarte.

    Au fond de son cœur, elle espérait que, sur son ordre, elle se transformerait comme par magie. Mais non. Elle n’avait pas ce pouvoir. Ses courtes pattes ne parvenaient qu’à faire osciller la maudite pancarte, qui se retournait d’un côté et de l’autre, toujours blanche.
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    La porte s’ouvrit de nouveau, laissant passer deux hommes vêtus de bleu. Ils s’approchèrent des quatre chatons pour ouvrir leur cage.

    – Nous croyons en toi, lui lança Peach.

    – Oui, tu es forte ! Toi aussi, tu atteindras Foreverland, un jour. Suis ton propre chemin et crois en toi ! l’encouragea Sally.

    Enfin, ses camarades furent emportés à l’étage des adoptions. Elle n’avait même pas réussi à leur dire au revoir.

    Une fois seule, Courgette pressa son petit nez rose contre les barreaux. Tous ses compagnons étaient partis. Elle était de nouveau seule.

    Seule avec sa pancarte blanche, et une profonde tristesse.

    Croire en moi ? songea-t-elle. Mais qu’est-ce qu’il y a à croire, en moi ?
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